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No 39: Perspective: La
mer poubelle pour le COg?

CONSOMMONS HEUREUX!

Jean-Jacques Daetwyler voue

aux gémonies l'idée d'éliminer
le COj en l'enfermant dans

l'écorce terrestre, ceci afin de

retarder le réchauffement de

l'atmosphère terrestre. Il sou-

ligne que c'est un leurre que de

léguer aux générations futures

de gigantesques décharges.

Dans une description pondérée
de la situation, l'énergie ato-

mique ne devrait pas être men-
tionnée que brièvement et de

manière négative. Pour des

raisons aussi bien politiques

qu'en partie irrationnelles,

cette énergie n'a plus bonne

presse, alors que ses inconvé-

nients pour l'environnement

sont comparativement
moindres. Le problème de l'éli-

mination des déchets radioac-

tifs est soluble et d'une com-

plexité nettement moins éten-

due que pour le COj.
M. Daetwyler souligne que la

population pourrait ne plus

accepter l'entreposage de maté-

riaux polluants. Or, tout en se
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sentant concernée par les at-

teintes à l'environnement, cette

population consomme tou-

jours plus et accroît année

après année la production de

COj. De même, dans tous les

pays industrialisés, les politi-
ciens manquent de volonté

pour imposer des limitations
sérieuses. Vraisemblablement,

avant longtemps, nous n'arri-

verons pas à subvenir à nos
besoins sans recourir à l'éner-

gie nucléaire. Il est plus facile

de résoudre la question de l'en-

treposage final des déchets de

fission que de vouloir limiter la

consommation d'énergie pour
atteindre un modèle de société

à 2000 watts.

MATTHIAS SCHELLENBERG, MARLY

DE NOTABLES
INCERTITUDES

Léditorial parlant de stocker le

CO2 liquide dans les entrailles

terrestres ou au fond des mers
fait allusion à un projet de re-
cherche américain, dont les ré-

sultats provisoires plaisent aux

spécialistes, exception faite des

biologistes. Un ingénieur, un
pétrochimiste ou un géologue

y verront un projet parfaite-

ment ficelé, traité avec une

grande rigueur scientifique et

dans lequel on peut être totale-

ment confiant. Or, j'en doute

très sérieusement: en effet, ce

n'est qu'aujourd'hui que l'on

commence à étudier vraiment
le rôle clé joué par les micro-

organismes dans les sédiments

aquifères et dans les abysses de

la croûte terrestre.

Que se passera-t-il si le COj
atteint les couches supérieures

responsables de la photosyn-

thèse, non seulement depuis le

haut - véhiculé par la pluie -
mais aussi par le bas? Jusqu'à

présent, je n'ai pas trouvé les

résultats d'expérimentations
le démontrant. Mais, on peut

envisager sans autre que cela

induirait une prolifération des

algues avec des conséquences

catastrophiques.

Il est urgent de faire aussi

appel à la recherche en biolo-

gie lorsqu'on développe d'im-

menses projets, déjà largement

avancés, pour entreposer le

COj liquide. La participation
de la Suisse ne devrait pas se

limiter à la seule présence

d'ABB. A moins que cela ne

soit déjà fait, il serait en effet

bien d'y retrouver l'Office fé-

déral de l'énergie. Il y eut un

temps où partout dans le mon-
de les géologues suisses parti-

cipaient massivement à la

prospection de pétrole, contri-
buant ainsi à la création de

l'effet de serre. Un engagement
de notre pays par le biais de

recherches biologiques ne

viendrait-il pas compenser
cette image peu reluisante?

EDUARD KELLENBERGER, CUGY

DE MODÈLES À CHANGER

Impossible de remédier à ces

inconvénients aussi longtemps

que seule la croissance de la

production restera le credo

de l'économie. Il s'agit avant

tout de changer les modèles

en vigueur dans la politique
financière.

K. NOLL, OLTEN
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